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Épreuve finale du Concours

10 juin 
Cours de maître en orgue 
avec David Briggs

Récital de Vincent Dubois

11 juin 
Récital de David Briggs

Une production de la

Fondation Claude-Lavoie



TELUS est fière de soutenir 
la Fondation Claude-Lavoie 
et encourager des organistes 

de talent à poursuivre leur passion.
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Laissez-vous 
transporter

Choisir Desjardins,  
c’est aussi appuyer  
le Concours d’orgue  
de Québec.
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À titre de président de la Fondation Claude Lavoie, c’est avec une grande 
satisfaction que je m’adresse à vous à l’occasion de cette dixième édition du 
Concours d’orgue de Québec qui devait se tenir en 2020 et qui a dû être reportée 
en raison de la pandémie.

Mes collègues du conseil d’administration se joignent à moi pour vous souhaiter la 
plus cordiale bienvenue.

Le Concours d’orgue de Québec vise à reconnaître le talent de jeunes organistes 
et à faire entendre et découvrir au grand public la richesse de la musique d’orgue 
interprétée par des maîtres en devenir.

Depuis le premier concours tenu en 1992, une vingtaine de jeunes organistes se sont 
vu remettre des prix totalisant plus de 200 000 $. En plus des bourses reçues, ces 
jeunes ont pu vivre l’expérience de participer à un événement qui, pour plusieurs 
d’entre eux, a contribué au lancement ou à la poursuite d’une brillante carrière 
d’organiste. Pour le regretté Claude Lavoie, initiateur et mécène du Concours 
d’orgue de Québec, la réussite du concours qui perdure dans le temps vient honorer 
sa mémoire. Ce grand musicien et pédagogue émérite continue de nous inspirer 
dans la poursuite de cette œuvre magnifique.

Cette année, cinq finalistes se disputeront une bourse totale de 28 000$. Ces jeunes 
organistes, provenant du Canada et des États-Unis, auront le privilège de jouer le 
magnifique orgue Casavant de 69 jeux qui compte parmi les plus beaux au monde.

Encore cette année, le Concours pourra compter sur la compétence reconnue des 
cinq grands organistes qui formeront le jury. Aussi, je remercie madame Josée April 
ainsi que messieurs David Briggs, Vincent Dubois, Régis Rousseau et Dany Wiseman 
d’avoir accepté notre invitation. 

Le Concours d’orgue de Québec ne saurait assurer son succès et sa pérennité sans 
la généreuse contribution de nos contributeurs, commanditaires et partenaires 
que nous remercions sincèrement.

Bon succès à nos finalistes et que ce dixième concours continue de témoigner de la 
vigueur du roi des instruments.

REMERCIEMENTS
Le Concours de 2022, ainsi que tous les concours antérieurs, a été rendu possible 
grâce à une implication et un engagement soutenus de tous les membres du 
conseil d’administration qui a pu compter sur le talent et le travail exceptionnel 
de la nouvelle directrice générale du concours, madame Marie Fortin. Merci à ces 
indispensables collègues.

Alain Gagnon 
Président  
FONDATION CLAUDE-LAVOIE
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CLAUDE LAVOIE  
(1918-2014)

Le décès de Claude Lavoie, le 28 avril 2014, marquait la fin d’une vie entièrement 
dédiée au monde de l’orgue. Décrit comme « le musicien de Dieu », Claude Lavoie a 
connu une brillante carrière, tant comme organiste que pédagogue. L’héritage de 
Claude Lavoie est riche d’une longue liste d’organistes talentueux qui font honneur 
à son enseignement passionné et rigoureux.

Cette passion pour l’orgue a culminé en 1989 lors de la réalisation de son projet de 
créer une fondation destinée à aider la relève en orgue et par son généreux don 
initial de 125 000 $. Cette magnifique initiative fut saluée par tout le milieu musical 
au Québec. Tenir un concours d’orgue de classe internationale, le Concours d’orgue 
de Québec, est le principal objectif de la fondation.

C’est une belle aventure qui se perpétue depuis 1992 et qui honore la mémoire de 
ce grand homme. Que cette dixième édition rayonne à la hauteur du musicien 
exceptionnel et de l’homme attachant que fut Claude Lavoie.
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Jacques Boucher Antoine Reboulot

Joseph Turgeon

Marius Cayouette

Antoine Bouchard

Les Amis de 
l’orgue en 1966.

Debout : Claude 
Lagacé et l’abbé 
Mathias Pelletier.

Assis : L’abbé 
Antoine Bouchard 
et Pierre Boutet.
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HOMMAGE ANNIVERSAIRE

D’ÉCOLE À FACULTÉ DE MUSIQUE :  
CENT ANS AU SERVICE DE L’ORGUE ET DES ORGANISTES

Par Paul Cadrin, Ph.D.
Le 9 juin 1922, le Conseil de l’Université Laval fonde l’École 
de musique, en faisant une unité de plein droit de la Faculté 
des Arts (et non une école affiliée). À la fondation, la majorité 
du corps professoral se compose d’organistes. Qui sont ces 
fondateurs organistes ?

Après ses études au Séminaire de Joliette et à Montréal, 
Gustave Gagnon (1842-1930) passe trois ans en Europe où il 

fréquente les plus grandes institutions. 
Il est à Paris, Leipzig, Dresde et en 
Italie. À son retour, il remplace son 
frère Ernest à la Basilique, dont il est 
titulaire de 1876 à 1915. Si Joseph 
Vézina (1849-1924) n’est pas 
habituellement considéré comme 
organiste, il a cependant occupé ce 
poste à l’église St. Patrick pendant 
16 ans. Joseph-Arthur Bernier 
(1877-1944) est d’abord formé à 
Lévis et à Québec, notamment par 
Gustave Gagnon, après quoi il passe 
deux ans à Paris où il étudie sous 
la direction d’Alexandre Guilmant 
et de Félix Fourdrain. Titulaire à 
l’église Saint-Jean-Baptiste de 1918 
à 1944, il participe à de nombreuses 
inaugurations d’orgues au Canada et 
aux États-Unis. Henri Gagnon (1887-
1961) reçoit sa première formation de 
son père Gustave, puis, à Montréal, 
avec Arthur Letondal, Romain-
Octave Pelletier et Guillaume 
Couture. Au cours d’un premier séjour 
de deux ans à Paris, il travaille avec 
Amédée Gastoué, Eugène Gigout, 
Isidor Philipp, Charles-Marie Widor, 
puis, à plusieurs reprises au cours 
des étés suivants, avec Joseph 
Bonnet. Souvent appelé à jouer des 
inaugurations d’orgues, il assiste son 
père à la Basilique de 1911 à 1915, avant 
d’en devenir titulaire jusqu’à sa mort. 
Il devient directeur du Conservatoire 
en 1946, mais auparavant il a compté, 
parmi ses élèves, Lucille Dompierre 
(Prix d’Europe piano 1919), Alphonse 
Tardif, Léon Destroismaisons, Henri 
Mercure (Prix d’Europe Composition 

1927), Jean-Marie Beaudet (prix d’Europe Orgue 1929), 
Georges Lindsay (Prix d’Europe Orgue 1934), Henri Vallières, 
Joseph Turgeon, Marius Cayouette, Jean-Marie Bussières, 

Claude Lagacé et Lucien Brochu. Formé d’abord auprès de 
J.-A. Bernier, Omer Létourneau (1891-1983) fait un premier 
séjour à Paris, où il travaille avec Louis Vierne, puis au cours 
d’un second, avec Félix Fourdrain et Abel Decaux, entre autres. 
Il est titulaire à l’église Saint-Sauveur pendant 39 ans. Après 
ses études à Lévis et à Québec, Alphonse Tardif, ptre (1885-
1951) passe trois ans à Paris à titre de boursier du Québec. 
Sa formation se poursuit alors avec, entre autres, Joseph 
Bonnet, Georges Caussade et Simone Plé-Caussade. Jusqu’à 
sa mort, il reste attaché au Collège de Lévis où il compte, 
parmi ses élèves, Jean-Marie Beaudet, Georges Lindsay et 
Claude Lavoie. Après une première formation au collège 
de Sainte-Anne-de-la-Pocatière, Léon Destroismaisons, 
ptre (1890-1980) est boursier du Québec à Paris pendant 
quatre ans, où il travaille, en particulier, sous la direction de 
Marcel Dupré, Simone Plé-Caussade, Georges Caussade, et 
Vincent d’Indy. Attaché à son alma mater à compter de 1929, 
il y assure la formation, entre autres, d’Antoine Bouchard, 
Sylvain Doyon, Yvon Larrivée et Robert-Patrick Girard.

Au cours des premières années, l’École de musique exerce 
un quasi monopole sur le domaine de l’orgue à Québec : 
formation instrumentale, achat et entretien d’instruments, 
rayonnement dans le milieu ecclésiastique, concerts, 
publications, nominations aux postes, etc. À compter de 
1943, elle partage ce rôle avec le Conservatoire, ce qui 
ne l’empêche pas de connaître une nouvelle floraison au 
tournant des années 1960. Dès l’été 1959, Antoine Reboulot 
donne des cours de piano et d’orgue à l’ÉMUL. Revenu 
d’Europe en 1961, Antoine Bouchard remplace Léon 
Destroismaisons à Ste-Anne, tout en étant chargé de cours à 
l’ÉMUL, qu’il rejoindra à temps plein à compter de 1966. C’est 
aussi en 1961 que Claude Lagacé remplace Henri Gagnon à 
la Basilique, et devient, lui aussi, chargé de cours à l’ÉMUL. 
Parmi les nombreux jalons qui sont posés à compter de cette 
époque et auxquels l’ÉMUL a contribué, il faut souligner la 
fondation, en 1966, des Amis de l’orgue. Les Amis se dotent 
brièvement d’une section des jeunes, active en 1971-1972. 
Louise Fortin, Pierre Bouchard, Yvon Larrivée, sr Pauline 
Charron, Marie-Andrée Paré, Jean-Eudes Beaulieu, et sr 
Pauline St-Hilaire s’y font entendre.

Depuis 2001, Richard Paré relève avec brio la triple charge 
de l’enseignement de l’orgue, du clavecin et de la musique 
ancienne. Il succède alors à Antoine Bouchard, Hendrik 
Bouman et Friedemann Fischer. Sous sa direction, l’École, 
devenue Faculté, anticipe un avenir florissant dans des 
domaines qui ont su se redéfinir avec succès, en dépit des 
mutations sociales et musicales qui auraient pu mettre en 
péril leur avenir.

Joseph-Arthur Bernier

École de musique,  
rue Sainte-Famille à Québec

Henri Gagnon

Gustave Gagnon
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DESCRIPTION DU CONCOURS

Prix offerts

Premier prix, le Prix Claude-Lavoie, incluant
	 une bourse de 15 000 $;
	 trois engagements professionnels rémunérés offerts par des partenaires 

du Concours;

Deuxième prix, présenté par la Famille Camille-Bernier, incluant
	 une bourse de 7 500 $;
	 un engagement professionnel rémunéré offert par un partenaire du 

Concours;

Troisième prix, de 4 500 $;

Prix du public, le Prix Louise-Provencher présenté par TELUS,  
d’un montant de 1 000 $

LAURÉATS DES CONCOURS PRÉCÉDENTS

1992
Premier prix : Gilles Rioux

Deuxième prix : Benjamin Waterhouse

1995
Premier prix : André Gagnon

Deuxième prix : Laurent Martin

1998
Premier prix : Nathalie Gagnon

Deuxième prix : Dominique Gagnon

2001
Premier prix : Erik V. Reinart

Deuxième prix : Dominique Gagnon

2004
Premier prix : Ryan Enright

Deuxième prix : Sunyi Shin

2008
Premier prix : Donald Hunt

Deuxième prix : Marie-Hélène Greffard

2011
Premier prix : Marie-Hélène Greffard

Deuxième prix : Mark Edwards

2014
Premier prix : Jocelyn Lafond

Deuxième prix : ex aequo Emmanuel 
Bernier et François Grenier

Meilleure interprétation de l’œuvre 
imposée : Emmanuel Bernier

2017
Premier prix et Meilleure interprétation 
de l’œuvre imposée : Rashaan Allwood 
(Montréal)

Deuxième prix : Jilian Gardner 
(New York)
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DÉROULEMENT DU CONCOURS

L’ÉPREUVE ÉLIMINATOIRE
Pour être admis à participer au concours, chaque 
candidat devait être, au moment de l’inscription en 
décembre 2019 pour l’édition initialement prévue en 
2020 :

	 un candidat en provenance du Canada et 
détenant le statut de citoyen canadien, résident 
permanent, détenteur d’un permis de travail 
valide au moment de l’inscription, ou un étudiant 
officiellement inscrit à temps plein dans une 
institution d’enseignement supérieur canadienne 
pendant l’année scolaire 2019-2020.

ou

	 un candidat en provenance d’un état du Nord-
Est des États-Unis (Connecticut, Delaware, 
District of Columbia, Maine, Maryland, 
Massachusetts, New Hampshire, New Jersey, 
New York, Pennsylvanie, Rhode Island, Vermont) 
et détenant le statut de citoyen américain, ou 
résident permanent des États-Unis.

et

	 âgé de moins de trente-six ans à la date de 
l’épreuve finale du concours.

Les candidats retenus pour l’épreuve finale ont 
d’abord subi une épreuve éliminatoire sous forme 
d’un enregistrement d’au maximum 50 minutes 
comportant :

	 une œuvre du répertoire « classique français » 
(entre 1550 et 1800); 

	 une œuvre de Jean-Sébastien Bach;
	 une œuvre de style romantique;
	 une œuvre écrite après 1940 de style résolument 

contemporain.

Chaque enregistrement anonyme a été soumis 
à un jury différent de la finale, sous le sceau de la 
confidentialité. Le jury a ensuite fait connaître les cinq 
enregistrements admissibles à l’épreuve suivante.

L’ÉPREUVE FINALE
La deuxième étape du concours que constitue 
l’épreuve finale prévoit l’exécution publique d’un 
programme d’au plus 60 minutes par chacun des 
candidats, à l’église Saints-Martyrs-Canadiens. 
Au terme de ces cinq prestations, un nouveau jury, 
présidé par un membre sans droit de vote, décide des 
prix à décerner. Le programme de l’épreuve finale doit 
répondre aux critères suivants :

	 une œuvre de Jean-Sébastien Bach parmi :
•	 Prélude et fugue en ré majeur, BWV 532
•	 Fantaisie et fugue en sol mineur, BWV 542
•	 Prélude et fugue en la mineur, BWV 543
•	 Prélude et fugue en mi mineur, BWV 548

	 une œuvre de Jean-Sébastien Bach parmi :
•	 Sonate en trio n° 2 en do mineur, BWV 526 : 

deux mouvements au choix
•	 Sonate en trio n° 3 en ré mineur, BWV 527 : 

deux mouvements au choix
•	 Sonate en trio n° 5 en do majeur, BWV 529 : 

deux mouvements au choix

	 Des œuvres au choix du candidat, d’au moins 
deux ou trois auteurs et reflétant différentes 
esthétiques :
•	 ces œuvres doivent être distinctes de celles 

interprétées par le candidat dans le cadre de 
l’épreuve éliminatoire;

•	 ces œuvres ne doivent pas apparaître dans la 
liste ci-dessus;

•	 ces œuvres peuvent être placées l’une à la  
suite de l’autre ou réparties dans le programme.

La construction du programme est également un 
critère d’évaluation pris en compte par le jury.
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57 Commandé le 20 février 1959 et inauguré le 6 juin 1960 

par Claude Lavoie, le grand orgue de l’église Saints-
Martyrs-Canadiens de Québec est une réalisation 
de la maison Casavant Frères de Saint-Hyacinthe. 
Souvent considéré comme le premier grand 
instrument néoclassique construit au Québec, cet 
orgue de 69 jeux disposés sur 4 claviers et pédalier est 
apte à jouer le répertoire de toutes les époques. C’est 
sous l’impulsion du maître Claude Lavoie que ce projet 
vit le jour. Claude Lavoie participa à l’élaboration de 
la composition des jeux, en étroite collaboration avec 
monsieur Laurence Phelps, de la maison Casavant.

GRAND ORGUE
1 	 Montre (notes 25-32 

unifiées) 16’
2 	 Montre 8’ 
3 	 Bourdon 8’
4 	 Gemshorn 8’
5 	 Prestant 4’
6 	 Flûte à cheminée 4’
7 	 Quinte 2⅔’
8 	 Doublette 2’
9 	 Flûte à bec 2’
10 	 Cornet V 8’
11 	 Fourniture IV 1⅓’
12 	 Cymbale IV ⅔’
13 	 Bombarde 16’
14 	 Trompette 8’
15 	 Clairon 4’
Grand orgue muet

RÉCIT
16 	 Bourdon (notes 25-32 

unifiées) 16’
17 	 Principal étroit 8’
18 	 Viole de gambe 8’
19 	 Voix céleste 8’
20 	Flûte à cheminée 8’
21 	 Octave 4’
22 	Flûte conique 4’
23 	Octavin 2’
24 	Sesquialtera II 2⅔’
25 	Plein jeu IV 2’
26 	Cymbale IV 1’
27 	 Basson 16’
28 	Trompette 8’
29 	Hautbois 8’
30 	Voix humaine 8’
31 	 Clairon 4’
32 	Cornet V (du grand 

orgue) 8’
Tremblant

POSITIF
33 	Quintaton 16’
34 	Montre 8’
35 	Flûte bouchée 8’
36 	Prestant 4’
37 	 Flûte à fuseau 4’
38 	Nazard 2⅔’
39 	Principal italien 2’
40 	Tierce 1³⁄₅’
41 	 Larigot 1⅓’
42 	Sifflet 1’
43 	Fourniture IV 1’
44 	Cymbale IV ½’
45 	Cromorne 8’
46 	Chalumeau 4’
47 	 Cornet V (du grand 

orgue) 8’
Positif muet

CHORAL
48 	Salicional 8’
49 	Cor de nuit 8’
50 	Flûte de concert 8’
51 	 Gemshorn 4’
52 	Nachthorn 4’
53 	Flûte des bois 2’
54 	Cor anglais 8’
55 	Grand cornet V (en 16’ 

du GO) 16’
56 	Cornet V (en 8’ du 

GO) 8’
Tremolo
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PÉDALE
57 	Basse résultante (de 

la soubasse 16’) 32’
58 	Principal 16’
59 	Montre (Grand orgue) 

16’
60 	Soubasse 16’
61 	 Bourdon (Quintaton 

réharmonisé) 16’
62 	Gemshorn 16’
63 	Bourdon (Récit) 16’
64 	Octave 8’
65 	Bourdon 8’
66 	Flûte conique 8’
67 	Octave 4’
68 	Flûte ouverte 4’
69 	Fourniture III 4’
70 	Cymbale IV 1⅓’
71 	 Bombardon 32’
72 	Bombarde 16’
73 	Douçaine 16’
74 	 Trompette 8’
75 	 Clairon 4’
76 	Hautbois 4’
Pédale muette

ACCOUPLEMENTS
Grand orgue/Pédale 8
Anches du Grand Orgue 

/Pédale 8
Récit/Pédale 8
Positif/Pédale 8
Choral/Pédale 8
Choral/Pédale 4
Anches du Grand Orgue/

Grand Orgue 8
Récit/Grand Orgue 8
Positif/Grand Orgue 8
Choral/Grand Orgue 8
Anches du Grand Orgue 

/Positif 8
Récit/Positif 8
Choral/Positif 8
Choral/Récit 8
Positif/Récit 8
Anches du Grand Orgue/

Choral 8
Positif/Choral 8

SYSTÈME DE COMBINAISONS 
AJUSTABLES  
(électronique, à 128 niveaux de mémoire)

Grand orgue et Anches du GO 1 2 3 4 5 6 Clavier
Récit 1 2 3 4 5 6 Clavier
Positif 1 2 3 4 5 6 Clavier
Choral 1 2 3 4 Clavier
Pédale 1 2 3 4 5 6 Clavier et Pédalier
Généraux 1 2 3 4 5 6 7 8 Clavier et Pédalier
Rappel Clavier
Ajusteur Clavier

BOUTONS RÉVERSIBLES
Grand Orgue/Pédale – Clavier et pédalier
Anches du Grand Orgue/Pédale – Clavier et pédalier
Récit/Pédale – Clavier et pédalier
Positif/Pédale – Clavier et pédalier
Choral/Pédale – Clavier et pédalier
Récit/Grand Orgue – Clavier
Positif/Grand Orgue – Clavier
Récit/Positif – Clavier
Appel Anches Grand Orgue – Clavier et pédalier
Appel Anches Pédale – Pédalier
Grand jeu – Clavier et pédalier
Tutti – Clavier et pédalier

SÉQUENCEUR
Liste préprogrammée :

Mouvement ascendant – Clavier et pédalier
Mouvement descendant – Clavier et pédalier

Généraux :
Combinaison suivante – Clavier
Combinaison précédente – Clavier

PÉDALES À BASCULE
Crescendo sur tous les jeux et accouplements 

(programmables sur trois niveaux)
Expression du récit
Expression du choral
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LES MEMBRES 
DU JURY

JOSÉE APRIL
Originaire du Bas Saint-
Laurent, Josée April y a 
commencé ses études 
musicales et les a 
poursuivies à Rimouski 
sous la direction de 
Pauline Charron, r.s.r. 
Elle obtient, en 1974, le 
Premier Prix en orgue au 
Concours de musique du 

Canada. Elle a obtenu également un doctorat en 
musique de l’Université de Montréal en 1994, sous la 
direction de Réjean Poirier. Elle a aussi obtenu un 
D.N.E.S.M. en orgue au Conservatoire national 
supérieur de musique de Lyon où elle étudiait sous la 
direction de Xavier Darasse, un Diplôme de fin 
d’études au C.N.R. de Toulouse en clavecin avec Jan 
Willem Jansen, une maîtrise-orgue, licence-clavecin 
et baccalauréat-orgue de l’Université McGill avec 
John Grew, Hank Knox, Sandra Mangsen et 
Raymond Daveluy.

Josée April a effectué de nombreux stages en Europe 
auprès de Kenneth Gilbert, Ton Koopman, Luigi 
Tagliavini, Jos Van Immerseel, Michel Chapuis, Francis 
Chapelet, Jean Langlais, Jean Ferrard, Bernard 
Foccroule, Mireille Lagacé, Jean-Luc Étienne et 
Pierre Perdigon. Elle s’est fait entendre au Canada, 
aux États-Unis, en France et au Japon. Elle a fait des 
enregistrements radiophoniques et enregistré un 
disque de musique de chambre sur étiquette McGill.

Entre autres, Josée April a travaillé avec l’Ensemble 
vocal Arts-Québec, le Chœur Saint-Germain 
d’Outremont, le Chœur Donovan, Orphée Choir, les 
Tudors Singers, le Chœur de l’Orchestre symphonique 
de Montréal, le McGill Chamber Singers, le Chœur de 
l’Université de Sherbrooke et le Chœur de chambre 
de Rimouski. Elle a joué avec l’Orchestre symphonique 
de Montréal, l’Orchestre symphonique de l’Estuaire, 
l’Orchestre des jeunes du Québec et avec le Collegium 
Musicum de McGill.

Josée April a été plusieurs années organiste-titulaire 
des paroisses Saint-Pierre-Claver à Montréal et Saint-
Germain d’Outremont. Elle est titulaire à la Cathédrale 
Saint-Germain de Rimouski, depuis 2000. Elle est 
professeure de clavecin, d’orgue, de musique de 
chambre et de matières théoriques au Conservatoire 
de musique de Rimouski. Elle a participé activement 
aux travaux de numérisation musicale en tant que 
chercheuse au Laboratoire LAMUSADI, à l’UFR SIC 
de l’Université Paris 8 et du projet MEI AE NORMA et 
son programme de développement de la Maison des 
Sciences de l’Homme Paris Nord.

DAVID BRIGGS
David Briggs est un 
organiste internationa
lement reconnu, dont les 
interprétations sont 
acclamées pour leur 
musicalité, leur virtuosité 
et leur capacité à 
susciter l’enthousiasme 
chez un auditoire de tous 
âges. Régulièrement cité 

comme l’un des plus grands organistes de sa 
génération, le vaste répertoire de David s’étend sur 
cinq siècles. Il est aussi devenu célèbre à titre de 
transcripteur du répertoire symphonique pour l’orgue, 
offrant ainsi aux auditeurs l’occasion de découvrir 
l’orgue autrement.

David a été décrit comme un « improvisateur intrépide » 
par Michael Barone, animateur de l’émission de radio 
Pipedreams, sur American Public Media. Il improvise 
fréquemment sur des films muets tels que Le fantôme 
de l’opéra, Le bossu de Notre-Dame, Nosferatu, 
Jeanne d’Arc, Metropolis, et une panoplie de films de 
Charlie Chaplin.

À l’âge de 17 ans, David obtient le diplôme de 
Compagnon du Collège royal des organistes (FRCO), 
remportant la médaille d’argent de la Worshipful 
Company of Musicians. De 1981 à 1984, il a été organiste 
stagiaire au King’s College de l’Université de Cambrige, 
étudiant au même moment avec Jean Langlais à 
Paris. Premier gagnant britannique du Prix Tournemire 
lors du Concours international d’improvisation de St 
Albans, il a aussi remporté le premier prix au Concours 
international d’improvisation à Paisley. Par la suite, 
David sera en poste aux cathédrales de Hereford, 
Truro et Gloucester.
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Profondément engagé dans la vision que la musique 
pour orgue demeure pertinente et vivante, David 
apprécie d’offrir des conférences préconcert et des 
démonstrations permettant de rendre la musique 
d’orgue plus largement accessible. Il enseigne 
l’interprétation à l’Université de Cambridge, participe 
régulièrement à des jurys de concours et offre des 
cours de maître dans les institutions d’enseignements 
supérieures à travers l’Europe et les États-Unis.

David présente plus de 50 concerts par année dans des 
salles telles que la Maison Symphonique (Montréal), le 
Royal Albert Hall (Londres), les églises Notre-Dame, 
St-Sulpice et St-Eustache (Paris); le Kimmel Center 
(Philadelphie), la Philharmonie de Berlin, la cathédrale 
St James (Toronto), la Maison internationale de la 
musique (Moscou) et la cathédrale de Valence.

David Briggs est aussi un compositeur prolifique et ses 
œuvres s’étendent de l’oratorio à grand déploiement 
jusqu’aux œuvres pour instrument soliste. Il a enregistré 
2 DVD et 37 disques, dont plusieurs incluent ses propres 
compositions et transcriptions.

David Briggs est présentement artiste en résidence à 
la cathédrale St John the Divine à New York.

www.david-briggs.org

VINCENT DUBOIS
Après avoir obtenu cinq 
Premiers Prix au 
Conservatoire National 
Supérieur de Musique de 
Paris (orgue à l’unanimité 
dans la classe d’Olivier 
Latry, harmonie, 
contrepoint, fugue, et 
écriture XXe siècle), 
Vincent Dubois remporte 

en 2002, successivement, le Premier Grand Prix du 
Royal Bank Calgary International Organ Competition 
(Canada), dont il est le premier lauréat français, ainsi 
que le premier prix du Concours international d’orgue 
« Xavier Darasse » de Toulouse.

Depuis, il se produit à travers le monde (Europe, États-
Unis, Canada, Asie et Pacifique) et a été invité en tant 
que soliste à jouer notamment avec les orchestres 
philharmoniques de Los Angeles, de Philadelphia, de 

Hong-Kong, de Gran Canaria et de Radio-France, 
l’Orchestre National de France et celui d’Île de 
France, l’Ensemble Orchestral de Paris, l’Orchestre 
de Bretagne, l’ensemble Les Siècles, et a collaboré 
avec des chefs tels que Myung-Whun Chung, Evgueni 
Svetlanov, Edo de Waart, François-Xavier Roth et 
Stéphane Denève.

Vincent Dubois a également été l’invité de nombreux 
festivals internationaux tels que Vancouver, Stuttgart, 
Montréal, Chartres, Cambridge, Lisbonne, Ottawa, 
Dresde, Merseburg, Roskilde, et s’est produit en récital 
dans différents lieux tels que le Konzerthaus de Vienne, 
le Tchaïkovski Hall de Moscou, le Spivey Hall à Atlanta, 
le Kimmel Center de Philadelphie, les Suntory Hall 
et Musashino Center de Tokyo, le Kings College à 
Cambridge, Notre-Dame de Paris et le Bartok Hall à 
Budapest. Il a de plus enregistré pour Radio-France, 
l’O.R.F (Autriche) et CBC Radio-Canada. Il a donné 
des cours de maître dans de nombreuses universités 
et conservatoires européens et américains, et il est 
artiste-professeur en résidence à l’Université du 
Michigan depuis 2014. Titulaire du certificat d’aptitude 
de directeur des conservatoires, il est nommé 
directeur du Conservatoire de Reims en 2008, puis du 
Conservatoire et de l’Académie supérieure de musique 
de Strasbourg fin 2011.

En 1996, il est nommé titulaire du grand orgue Cavaillé 
Coll de la cathédrale de Saint-Brieuc, puis de 2001 à 
2014 titulaire du grand-orgue de la cathédrale de 
Soissons. En janvier 2016, suite à un concours, il est 
nommé organiste titulaire des grandes orgues de 
Notre-Dame de Paris aux côtés de Philippe Lefèbvre 
et Olivier Latry.

Sa discographie, sur diverses étiquettes dont Alpha et 
VoxCelestis, comprend des œuvres de Vierne, Franck 
et Dupré, aussi bien que de Bach, Mozart, Liszt et 
Rachmaninoff, sans oublier des improvisations.

Vincent Dubois est représenté par Karen Mac Farlane 
Artists Inc, Cleveland.

https://www.concertorganists.com/artists/Vincent-
Dubois/

http://www.david-briggs.org
https://www.concertorganists.com/artists/Vincent-Dubois/
https://www.concertorganists.com/artists/Vincent-Dubois/
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RÉGIS ROUSSEAU
L’organiste Régis Rousseau 
a un parcours professionnel 
diversifié : en plus de sa 
carrière artistique, il a 
consacré plusieurs années à 
la gestion dans le domaine 
culturel, soit comme 
cofondateur et directeur 
général et artistique du 

Festival Orgue et couleurs à Montréal (1999-2008), 
ainsi qu’à titre de directeur du Conservatoire de 
musique de Saguenay (2008-2014) et de directeur des 
études pour le réseau du Conservatoire de musique et 
d’art dramatique du Québec (2014-2020). Diplômé du 
Conservatoire de musique de Chicoutimi (Premier prix 
en orgue, 1987), il a poursuivi ses études à l’Université 
Concordia (Artist Diploma, 1989) et à l’Université de 
Montréal (Doctorat en musique, 1994). Il a reçu sa 
formation dans les classes d’orgue de Robert Girard, 
Bernard Lagacé et Réjean Poirier ainsi qu’avec 
Hermel Bruneau, Mireille Lagacé et Hendrik Bouman 
pour le clavecin et la musique ancienne. Il s’est 
également perfectionné pendant deux ans auprès de 
Jean Boyer (Conservatoire National Supérieur de 
Musique de Lyon, en France). 

Musicien polyvalent, il se produit régulièrement comme 
organiste concertiste et accompagnateur, ainsi qu’à 
titre de chef de chœur et de musicien liturgique. Il 
a été titulaire de l’orgue Casavant de l’église Très-
Saint-Nom-de-Jésus (1994-2008) à Montréal où il 
y cofondait le Festival Orgue et couleurs en 1999, 
événement pour lequel il a reçu en 2002 le prix Opus de 
Directeur artistique de l’année décerné par le Conseil 
québécois de la musique. Il a joué dans plusieurs séries 
de concerts au Québec ainsi qu’en Europe, et il était 
un des organistes invités à jouer lors des célébrations 
entourant l’inauguration du grand orgue Pierre Béique 
de l’OSM à la Maison symphonique de Montréal en 
mai 2014. Il compte quelques albums à son actif, dont 
deux sous étiquette ATMA Classique : un CD en solo 
consacré à des œuvres choisies de Pachelbel et « Le 
premier Noël » avec le ténor Marc Hervieux. Il collabore 
également pour différents projets avec plusieurs 
artistes dont Manon Feubel, soprano québécoise de 
réputation internationale, avec qui il forme un duo. 

Régis Rousseau a pris en 2021 la direction de la Schola 
Cantorum de Québec, un ensemble vocal basé dans la 
région de la Capitale nationale. Depuis mai 2021, il est 
cotitulaire avec Sylvain Barrette de l’orgue Guilbault-
Thérien de l’église Saint-Léon de Westmount. 

DANY WISEMAN
Diplômé en orgue avec 
grande distinction du 
Conservatoire de Musique 
du Québec et médaillé d’or 
du Conservatoire national 
de région de Musique et de 
Danse de Grenoble, Dany 
Wiseman poursuit une 
brillante carrière 

d’organiste, chef de chœur et d’orchestre.

Boursier du Conseil des Arts du Canada, il se rend 
en Europe où il se perfectionne auprès de Pierre 
Perdigon en interprétation et improvisation à l’orgue 
ainsi qu’avec Nicolas Stroesser en musique ancienne. 
Son séjour d’études en Europe lui a permis d’être en 
contact avec différents musiciens, pédagogues ainsi 
qu’avec les grands maîtres de l’orgue. Pendant ses 
études, il remporte également plusieurs prix lors de 
compétions nationales (Premier Prix du Concours 
Lynwood Farnahm du RCCO, Troisième Prix au 
Concours du RCCO du Canada), il fût aussi finaliste au 
Concours d’orgue de Québec ainsi que semi-finaliste 
au prestigieux concours international d’orgue de 
Chartres. Revenu au Québec, il y poursuit une carrière 
de concertiste et d’accompagnateur pendant de 
nombreuses années, le menant en France, en Autriche, 
aux États-Unis ainsi qu’au Canada avant de se 
concentrer principalement sur ses activités de chef de 
chœur et de pédagogue. Il fût, de 2011 à 2020 chef de 
chœur en résidence de l’école F.A.C.E. où il a enseigné le 
chant choral. Ses activités de chef l’ont mené à diriger 
différentes formations et productions importantes. 
Il a été chef invité de l’orchestre Symphonique de 
Laval pour plusieurs concerts estivaux en compagnie 
du chœur de Laval et de l’atelier lyrique de l’Opéra 
de Montréal. En janvier 2020 il dirigea la première 
mondiale du Fantôme de l’Opéra en français, produit 
par EVENKO au Théâtre St-Denis à Montréal ainsi 
qu’au Grand Théâtre de Québec.

De retour à ses premières amours, l’orgue, Dany 
Wiseman est maintenant directeur de projets chez 
Casavant Frères.



L’ordre des finalistes est déterminé par tirage au sort, 
dans les jours précédant le concours. L’horaire est 
également approximatif et peut fluctuer en fonction 
de la durée réelle du programme des candidats.
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Jeudi 9 juin 2022
Église Saints-Martyrs-Canadiens, 
Québec
Entrée libre, contribution volontaire

13 h Ouverture des portes

13 h 30 Mot de bienvenue

13 h 40 Finaliste 1

14 h 55 Finaliste 2

16 h 10 Finaliste 3

17 h 10 Pause et fermeture de l’église 
pour le souper

18 h 40 Ouverture des portes

19 h Finaliste 4

20 h 15 Finaliste 5

21  h 15 Fin des prestations  
et délibération des juges

Vers 21  h 45 Résultats et remise des prix :
Troisième prix
Deuxième prix
Premier prix (Prix Claude-
Lavoie)
Prix du public (Prix Louise-
Provencher)
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TYLER BOEHMER
30 ans, Alberta (Canada)

Acclamé internationalement pour ses aptitudes au 
clavier, Dr. Tyler Boehmer est un virtuose de l’orgue 
prometteur. Il a récemment complété son doctorat 
en musique à l’Université du Kansas, obtenant 
les honneurs aux examens finaux. Ses principaux 
professeurs incluent Dr. Don Cook (Brigham Young 
University, Utah), Dr. James Higdon (University of 
Kansas), et Professor Edoardo Bellotti (Hochschule für 
Künste, Brême, Allemagne).

Tyler s’est rapidement distingué comme étoile 
montante. Des prestations récentes comme soliste 
l’ont récemment mené dans cinq villes de Russie, à la 
National Cathedral de Washigton et à la conférence 
annuelle de l’American Guild of Organists à Houston, en 
2016. Il s’est aussi illustré dans des concours nationaux 
et internationaux. Ses dernières reconnaissances 
incluent le premier prix à la Miami International Organ 
Competition en 2019, le second prix à la Sydney 
International Organ Competition en 2018, et le 
troisième prix (ex-aequo) au Concours international 
d’orgue du Canada en 2021. Il continue à établir un haut 
standard d’excellence à chacune de ses prestations, 
et il a été décrit comme étant « constamment bon et 
expressif » (John Karl Hirten, MM), et « précis, musical, 
en contrôle, avec un grand souci du détail » (Dr. John 
Longhurst, Tabernacle Organist Emeritus).

Tyler est actuellement pianiste accompagnateur à la 
Texas Tech University. Ses plans pour le futur sont de 
devenir professeur d’université.

PROGRAMME INTERPRÉTÉ À LA FINALE
Louis VIERNE (1870-1937), Symphonie no 6 en si mineur, 

opus 59 : I. Introduction et Allegro

François MOREL (1926-2018), Prière

Jean-Sébastien BACH (1685-1750), Prélude et fugue 
en mi mineur, BWV 548

Jean-Sébastien BACH, Sonate en trio n° 5 en do 
majeur, BWV 529 : II. Largo et III. Allegro 

Gaston LITAIZE (1909-1991), Douze pièces pour grand 
orgue : VII. Scherzo

Marcel DUPRÉ (1886-1971), Sept pièces, opus 27 : 
I. Souvenir et IV. Carillon
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JERRICK CAVAGNARO
25 ans, New Jersey (États-Unis)

Jerrick Cavagnaro a récemment gradué de la Yale 
School of Music et du Yale Institute of Sacred Music 
(New Haven, Connecticut), où il a obtenu une maîtrise 
en interprétation de l’orgue auprès de Jon Laukvik 
et Thomas Murray. Il avait auparavant complété des 
études au Westminster Choir College (Princeton, 
New Jersey), où il a obtenu des baccalauréats en 
musique liturgique et en interprétation de l’orgue 
sous la tutelle d’Alan Morrison. Pendant ses études au 
Westminster Choir College, Jerrick a aussi été choriste 
et accompagnateur dans l’ensemble Westminster 
Williamson Voices, nominé aux Grammy Awards.

Natif du New Jersey, Jerrick a occupé les postes de 
directeur musical à la Good Shepherd Episcopal 
Church à Montville et Lincoln Park, d’organiste stagiaire 
à la St. Peter’s Episcopal Church à Morristown, toujours 
au New Jersey, et d’organiste stagiaire à Trinity on the 
Green à New Haven, Connecticut, sous la direction de 
R. Walden Moore. Il est désormais directeur musical 
adjoint et organiste de la Christ Episcopal Church à 
Charlotte, Caroline du Nord.

PROGRAMME INTERPRÉTÉ À LA FINALE
Jean-Sébastien BACH (1685-1750), Prélude et fugue 

en ré majeur, BWV 532

Jean-Sébastien BACH, Sonate en trio n° 2 en do 
mineur, BWV 526 : II. Largo et III. Allegro

Healey WILLAN (1880-1968), Introduction, passacaille 
et fugue, B.149

Louis VIERNE (1870-1937), Symphonie no 2 en mi mineur, 
opus 20 : IV. Cantabile

Marcel DUPRÉ (1886-1971), Trois préludes et fugues, 
opus 7 : No 1 (en si majeur)

BRANDON SANTINI
35 ans, Massachusetts (États-Unis)

Brandon Santini, organiste et pianiste, est natif 
de Weymouth au Massachusetts. Il a obtenu son 
baccalauréat en musique en interprétation, à l’orgue 
et au piano, au Conservatoire Oberlin (Ohio) où il a 
étudié avec James David Christie et avec Peter Takács. 
Il a ensuite terminé sa maîtrise en interprétation de 
l’orgue à la Eastman School of Music (Rochester, New 
York) sous la tutelle de David Higgs.

Il s’est abondamment produit en concert, et il est 
présentement directeur musical et organiste à la 
paroisse St. Theresa of Avila à West Roxbury, ainsi que 
professeur de piano au South Shore Conservatory 
à Hingham, Massachusetts. En 2016, Brandon 
a été finaliste de la première Sursa American 
Organ Competition et en 2017, demi-finaliste du 
Concours international d’orgue du Canada. Il étudie 
actuellement avec Christian Lane.

PROGRAMME INTERPRÉTÉ À LA FINALE
Jean-Sébastien BACH (1685-1750), Prélude et fugue 

en la mineur, BWV 543

Jean-Sébastien BACH, Sonate en trio n° 2 en do 
mineur, BWV 526 : II. Largo et III. Allegro

César FRANCK (1822-1890), Choral no 2 en si mineur

Olivier Messiaen (1908-1992), Messe de la Pentecôte : 
IV. Communion – Les oiseaux et les sources et 
V. Sortie – Le vent de l’Esprit

Louis VIERNE (1870-1937), Pièces de fantaisie, Suite no 4, 
opus 55 : IV. Naïades

Louis VIERNE (1870-1937), Symphonie no 6 en si mineur, 
opus 59 : V. Final
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ROSEMARIE TOUGAS
24 ans, Québec (Canada)

Rosemarie Tougas est étudiante à la maîtrise à 
la Musikhochschule Lübeck (Allemagne) dans la 
classe du professeur Arvid Gast. Elle a complété son 
baccalauréat et un diplôme d’études supérieures en 
interprétation de l’orgue à l’École de musique Schulich 
de l’Université McGill dans la classe du professeur 
Hans-Ola Ericsson.

Elle est lauréate du Prix John Grew 2018, de la bourse 
Phyllis et Bernard Shapiro 2018, du W. Douglas Clarke 
Memorial Award 2019 et du Prix d’excellence étudiante 
2020 et 2021. Jusqu’en 2021, Rosemarie était cotitulaire 
des orgues de l’Église du Très-Saint-Nom-de-Jésus à 
Montréal et administratrice de la Société des Orgues 
de Maisonneuve.

PROGRAMME INTERPRÉTÉ À LA FINALE
Jean-Sébastien BACH (1685-1750), Prélude et fugue 

en la mineur, BWV 543

Robert SCHUMANN (1810-1856), Six études en forme 
de canon, opus 56 : II. Mit innigem Ausdruck et 
V. Nicht zu schnell

Jean-Sébastien BACH, Sonate en trio n° 2 en do 
mineur, BWV 526 : II. Largo et III. Allegro 

César FRANCK (1822-1890), Choral no 2 en si mineur

Bruce MATHER (né en 1939), Étude no 7 « Broderies »

Olivier MESSIAEN (1908-1992), L’Ascension : 
III. Transports de joie

BRUCE XU
19 ans, New York (États-Unis)

Bruce Xu est originaire de Sloatsburg, New York, et 
étudie à l’Université Rice. Il a d’abord été en contact 
avec l’orgue et avec l’église protestante à l’église 
méthodiste unifiée de sa ville natale. Un mois plus 
tard, il débutait des leçons à l’âge de 9 ans avec 
Jimrae Lenser, pour ensuite poursuivre avec Craig 
Williams. Bruce a ensuite pris part au programme 
pour niveau d’études secondaires de la University 
of North Carolina School of the Arts (UNCSA), où il a 
étudié l’interprétation à l’orgue avec Timothy Olsen, 
tout en chantant dans l’ensemble Cantata Singers de 
la même institution. Simultanément, il a effectué son 
stage d’organiste à la Augsburg Lutheran Church, au 
centre-ville de Winston-Salem, North Carolina.

Bruce a remporté le Concours d’orgue de la UNCSA/
Salem College High School en 2017. La même année, 
il est invité en tant qu’étoile montante à se produire 
lors de la conférence nationale de l’American Guild of 
Organists de 2018, à Kansas City. Il s’est récemment 
inscrit à l’Université Rice et étudie l’orgue avec 
Ken Cowan.

Bruce apprécie également jouer du piano en solo et 
en musique de chambre, chanter dans plusieurs styles, 
jouer de la flûte et du ukulele. Il aime également jouer 
au soccer, le tennis et l’entraînement physique.

PROGRAMME INTERPRÉTÉ À LA FINALE
Richard WAGNER (1813-1883), La Walkyrie : 

« La chevauchée des Walkyries » (arr. Edwin Lemare)

Jean-Sébastien BACH (1685-1750), Sonate en trio n° 2 
en do mineur, BWV 526 : I. Vivace et II. Largo

William WALTON (1902-1983), Orb and Sceptre 
(arr. Robert Gower)

Jean-Sébastien BACH, Prélude et fugue en ré majeur, 
BWV 532

Maurice DURUFLÉ (1902-1986), Suite pour orgue, 
opus 5 : II. Sicilienne et III. Toccata
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COURS DE MAÎTRE EN ORGUE

Vendredi 10 juin 2022, 14 h
Salle Raoul-Jobin du Palais Montcalm  
ENTRÉE LIBRE

DAVID BRIGGS, organiste  
et maître invité
Organiste de renommée internationale, David Briggs 
couvre un répertoire musical s’étendant sur cinq 
siècles et est reconnu pour ses transcriptions pour 
orgue d’œuvres symphoniques de compositeurs tels 
que Mahler, Schubert et Tchaïkovsky. Récompensé 
par de nombreux prix (notamment le premier 
gagnant britannique du Prix Tournemire du Concours 
international d’improvisation de St Albans et le premier 
prix du Concours international d’improvisation de 
Paisley), il a été en poste aux cathédrales de Hereford, 
de Truro et de Gloucester. En plus d’être un compositeur 
prolifique, il donne plus de soixante concerts par 
année sur plusieurs continents. Biographie complète 
en page 12.

Dans le cadre des événements entourant le 
10e Concours d’orgue de Québec, il offre un cours de 
maître devant public à quatre participants. Les jeunes 
organistes jouent au maître une œuvre de leur choix, 
lequel commente leur interprétation dans le but de les 
faire progresser.

PROGRAMME
Paul Munos-Pélisson
Conservatoire de musique de Québec, niveau 
préparatoire I, classe de Danny Belisle

Jean-Sébastien BACH (1685-1750)
Prélude de choral « Wer nur den lieben Gott lässt 
walten », BWV 642
Prélude de choral « Christe, du Lamm Gottes », 
BWV 619
Petit prélude et fugue en fa majeur, BWV 556

Marc-André Marquis
Faculté de musique de l’Université Laval, 
baccalauréat en musique, classe de Richard Paré

Jean-Sébastien BACH, Prélude et fugue en sol 
majeur, BWV 541
Gaston LITAIZE (1909-1991), Variations sur un 
Noël angevin

Rémi Vézina
Conservatoire de musique de Québec, baccalauréat 
en musique, classe de Danny Belisle

Jean-Sébastien BACH, Prélude et fugue en 
si mineur, BWV 544

Lysiane Boulva
Faculté de musique de l’Université Laval, doctorat en 
musique, classe de Richard Paré

Maurice DURUFLÉ (1902-1986), Prélude et fugue sur 
le nom d’ALAIN, opus 7
César FRANCK (1822-1890), Choral no 3 en la mineur

Cet événement est une présentation conjointe du 
Concours d’orgue de Québec et des Amis de l’orgue 
de Québec. Il a été réalisé grâce au soutien de la 
mesure Première Ovation dans le cadre de l’Entente 
de développement culturel intervenue entre le 
gouvernement du Québec et la Ville de Québec. 

EN CONCERT : David Briggs sur l’orgue 
nouvellement restauré de la Basilique-cathédrale 
Notre-Dame de Québec, le samedi 11 juin à 20 h 

(voir page 24). Billets en vente au coût de 20 $ 
sur lepointdevente.com.

 https://lepointdevente.com/billets/david-briggs
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RÉCITAL DE VINCENT DUBOIS

Vendredi 10 juin 2022, 19 h 30
Salle Raoul-Jobin du Palais Montcalm

VINCENT DUBOIS, organiste
Concertiste acclamé, Vincent Dubois est titulaire 
d’un des postes d’organiste les plus prestigieux au 
monde : celui de Notre-Dame de Paris. De passage à 
Québec à titre de membre du jury pour le Concours 
d’orgue de Québec, il est l’invité des Amis de l’orgue de 
Québec pour le dernier récital de la saison. Biographie 
complète en page 13.

PROGRAMME
Jean-Sébastien BACH (1685-1750), Toccata et fugue 

en fa majeur, BWV 540

Franz LISZT (1811-1886), Fantaisie et fugue sur le choral 
« Ad nos, ad salutarem undam », S. 259

ENTRACTE

Charles-Marie WIDOR (1844-1937), « Allegro vivace » 
de la Symphonie no 5 en fa majeur, opus 42 no 1

Camille SAINT-SAËNS (1835-1921), Danse macabre 
(transcription d’Edwin Lemare)

Maurice DURUFLÉ (1902-1986), Prélude et fugue sur le 
nom d’Alain, opus 7

Marcel DUPRÉ (1886-1971), Allegro deciso (extrait 
d’Évocation, opus 37)

Improvisation

NOTES SUR LES ŒUVRES AU PROGRAMME 
par Emmanuel Bernier

Jean-Sébastien BACH (1685-1750), Toccata et fugue 
en fa majeur, BWV 540

Si on associe d’emblée Bach à sa célèbre Toccata 
et fugue en ré mineur, BWV 565, ses autres pages du 

genre méritent également le détour, particulièrement 
la magistrale Toccata et fugue en fa majeur, BWV 
540. Si la date de composition de cette page reste 
fort incertaine, nous savons néanmoins qu’elle fut 
destinée au petit instrument de l’église luthérienne 
St. Agnus de Cöthen qui, fait rarissime à l’époque, 
possédait un pédalier montant jusqu’au troisième 
fa, note présente dans le second trait de pédale 
de la partition. Œuvre virtuose, la Toccata et fugue 
commence par un vaste morceau requérant de 
l’exécutant des moyens techniques à toute épreuve. 
Particulièrement développée, cette partie alterne 
entre un thème en doubles-croches et de vigoureux 
accords. La double fugue faisant office de seconde 
section, moins fantasque, se distingue par la qualité 
de son contrepoint, ce qui nous laisse à penser qu’elle 
fut écrite à une époque plutôt tardive dans la vie 
du Cantor.

Franz LISZT (1811-1886), Fantaisie et fugue sur le 
choral « Ad nos, ad salutarem undam », S. 259

Liszt est surtout connu pour son imposant catalogue 
pianistique repoussant les frontières de la virtuosité 
digitale. Celui qui allait devenir abbé en 1865 avait 
cependant aussi un intérêt marqué pour l’orgue, 
notamment sous l’influence de Bach, qu’il admirait par-
dessus tout. Mais Liszt était également un fou d’opéra, 
passion qu’il a sublimé au piano avec ses nombreuses 
transcriptions inspirées d’ouvrages lyriques comme 
Don Giovanni, Norma ou Rigoletto. Après avoir entendu 
– et adoré – Le Prophète de Meyerbeer, le compositeur 
décida, en 1850, que c’est l’orgue qui rendrait le 
mieux la majesté du choral anabaptiste « Ad nos, ad 
salutarem undam », entendu au premier acte de cet 
opéra inspiré des débuts du protestantisme. En résulte 
un immense poème symphonique pour orgue mettant 
à profit toutes les ressources de l’instrument, que le 
compositeur transcrira lui-même pour piano à quatre 
mains. La vaste Fantaisie, qui alterne entre énoncés des 
différentes parties du choral et passages en récitatifs, 
enchaîne sur un Adagio en fa dièse majeur. La fugue 
utilise pour sa part le choral en valeurs pointées comme 
sujet, avant de faire tournoyer librement les différents 
éléments de l’œuvre et de conclure en majesté avec le 
choral en do majeur.

Charles-Marie WIDOR (1844-1937), « Allegro vivace » 
de la Symphonie no 5 en fa majeur, opus 42 no 1

Véritable père fondateur de l’école d’orgue française, 
Widor succéda à Lefébure-Wély à la tribune de 
Saint-Sulpice en 1870 à l’âge de 25 ans, poste qu’il 
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occupa pendant 64 ans. Professeur au Conservatoire 
à partir de 1890, secrétaire perpétuel de l’Académie 
des Beaux-Arts, le musicien en menait large dans 
le milieu artistique parisien. Lorsqu’il fut nommé 
au Conservatoire, Widor avait déjà à son actif huit 
symphonies pour orgue, publiées sous deux numéros 
d’opus, l’opus 13 (1872) et l’opus 42 (1879). C’est pour 
le nouvel instrument du Trocadéro, inauguré en 1878 
pendant l’Exposition universelle, que l’organiste 
composa ses symphonies nos 5 à 8. La Symphonie no 5 
est surtout connue pour sa célèbre Toccata finale. Son 
Allegro vivace initial reste néanmoins un cheval de 
bataille prisé des organistes. Son thème principal en 
fa mineur, très schumannien, est l’objet de quelques 
variations jouant avec les modes (passage en fa 
majeur), les registrations (anches du Récit, unda maris 
avec gambe, fonds, etc.) et les atmosphères.

Camille SAINT-SAËNS (1835-1921), Danse macabre 
(transcription d’Edwin Lemare)

L’organiste anglais Edwin Lemare (1865-1939) est plus 
connu pour ses nombreuses et efficaces transcriptions 
d’œuvres de divers compositeurs que pour sa propre 
musique d’orgue, comptant tout de même plusieurs 
dizaines d’opus. Publié en 1919, donc du vivant de Saint-
Saëns, son arrangement pour orgue de la célèbre 
Danse macabre rend idéalement justice à la luxuriance 
orchestrale de ce poème symphonique créé en 1875 
à partir d’un poème d’Henri Cazalis dépeignant un 
sabbat nocturne.

Maurice DURUFLÉ (1902-1986), Prélude et fugue sur 
le nom d’Alain, opus 7

Originaire des alentours de Rouen, Maurice Duruflé 
est devenu, après ses études à Paris avec Tournemire, 
Vierne, Gigout et Dukas, l’une des grandes figures 
de l’orgue au XXe siècle. Titulaire de l’instrument de 
l’église Saint-Étienne-du-Mont à Paris de 1930 jusqu’à 
sa mort, assisté de sa femme, la virtuose Marie-
Madeleine Chevalier, il ralentit ses activités après avoir 
été victime d’un accident de voiture en 1975. Bien qu’il 
soit l’auteur d’un relativement célèbre Requiem, c’est 
à l’orgue qu’est consacré l’essentiel de son catalogue, 
rendu trop bref par la sévère autocritique qu’a toujours 
exercé Duruflé par rapport à ses propres œuvres. Le 
Prélude et fugue sur le nom d’Alain a été écrit en 1942, 
soit deux ans après la mort tragique de son collègue 
Jehan Alain. Duruflé utilise les lettres de son nom pour 
le thème en fileuse du prélude et le sujet de la fugue, 
en plus d’insérer le motif des Litanies d’Alain à la fin 
du prélude.

Marcel DUPRÉ (1886-1971), Allegro deciso (extrait 
d’Évocation, opus 37)

Célébré autant que détesté (il avait de nombreux 
ennemis à Paris), Marcel Dupré fut une autre figure de 
proue du monde de l’orgue au XXe siècle. Successeur 
de Widor à Saint-Sulpice, professeur au Conservatoire 
de Paris, concertiste à la virtuosité phénoménale 
pouvant jouer l’œuvre d’orgue de Bach au complet de 
mémoire (!), il manifesta dès son jeune âge des dons 
pour l’écriture et l’improvisation. Son Évocation, opus 
37 (1941), en trois mouvements, rappelle sa jeunesse à 
Rouen, où il apprit l’orgue auprès de son père, qui était 
titulaire du légendaire Cavaillé-Coll de l’abbaye de 
Saint-Ouen. Le dernier mouvement, l’Allegro deciso, 
une fulgurante toccata typique du style de Dupré, 
bruit du sourd vacarme de la guerre qui faisait alors 
rage en Europe.

Merci à nos fidèles partenaires de saison. 

INVITÉS DE LA PROCHAINE SAISON  
DES AMIS DE L’ORGUE DE QUÉBEC

25 septembre : Alcee Chriss (É.-U.)

23 octobre : Emmanuel Arakélian (France)

6 novembre : Simone Vebber (Italie)

19 février : Aubert Lavoie (Québec)

19 mars : Édith Beaulieu (Québec)

23 avril : Matthew Larkin (Ottawa)

Juin : Gagnant(e) Concours d’orgue de Québec

* � Surveillez notre site web pour plus de détails 
amisorguequebec.org

https://amisorguequebec.org/
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RÉCITAL DE DAVID BRIGGS

Samedi 11 juin 2022, 20 h
Basilique-cathédrale Notre-Dame 
de Québec

DAVID BRIGGS, organiste
Cité par The New York Times comme « l’un de nos 
grands organistes, et tout particulièrement un bon 
transcripteur d’œuvres orchestrales pour son propre 
instrument », le britannique David Briggs est également 
reconnu pour ses improvisations. Actuellement artiste 
en résidence à la cathédrale St John the Divine à New 
York, il présente ce récital à Québec dans le cadre 
de sa présence comme juge au Concours d’orgue 
de Québec. Il en profite pour faire résonner l’orgue 
de la basilique-cathédrale pour la toute première 
fois depuis sa restauration. Biographie complète en 
page 12.

PROGRAMME
Jacques-Nicolas LEMMENS (1823-1881), Fanfare 

(tirée de l’École d’orgue)

Jean-Sébastien BACH (1685-1750) 
Prélude de choral « Liebster Jesu, wir sind hier », 
BWV 731 
Pièce d’orgue (ou Fantaisie) en sol majeur, BWV 572

César FRANCK (1822-1890), Choral no 3 en la mineur

Claude DEBUSSY (1862-1918), Prélude à l’après-midi 
d’un faune (arr. A. Seutin)

Louis VIERNE (1870-1937), Symphonie no 1 en ré mineur, 
opus 14 : VI. Final

ENTRACTE

Improvisation – Symphonie en 4 mouvements sur deux 
thèmes soumis par le public

M. Briggs s’adressera au public afin de présenter lui-
même les œuvres au programme.
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LA FONDATION CLAUDE-LAVOIE

MISSION
La Fondation Claude-Lavoie est un organisme à but 
non lucratif constitué en corporation le 16 février 1989, 
sous l’autorité de la partie III de la Loi sur les compagnies 
du Québec. Aux termes de sa constitution, elle veut 
« favoriser la formation de professeurs et d’interprètes 
de musique d’orgue de haut calibre professionnel. » La 
Fondation doit son existence à la générosité de son 
fondateur, l’organiste bien connu Claude Lavoie. En la 
dotant d’un capital initial de 125 000 dollars, monsieur 
Lavoie lui donne le mandat explicite d’organiser un 
concours qui a lieu à tous les trois ans pour les jeunes 
organistes résidant au Québec. Ainsi est né, en 1992, 
le Concours d’orgue de Québec. Depuis 2008, le 
concours s’ouvre aux jeunes organistes canadiens ou 
résidents permanents du Canada et, depuis 2017, aux 
candidats en provenance d’un état du Nord-Est des 
États-Unis détenant le statut de citoyen américain, ou 
résident permanent des États-Unis. 

La gestion de la Fondation est assurée par un conseil 
d’administration, composé d’organistes professionnels 
et d’administrateurs d’expérience, tous bénévoles. 
La préparation du concours est prise en charge par 
le Comité du concours, sous l’autorité du Conseil 
d’administration. Il a comme mandat de proposer 
les programmes de l’épreuve éliminatoire et de 
l’épreuve finale, et de voir à l’organisation matérielle 
de l’épreuve finale. Le jury qui évalue les prestations 
des deux épreuves est renouvelé à chaque concours. 
Il est composé de musiciens professionnels de grande 
réputation. Depuis 2011, le jury est constitué de cinq 
membres provenant des régions de Québec, de 
Montréal, et d’une autre province canadienne ou de 
l’étranger.

LE CONSEIL D’ADMINISTRATION  
DE LA FONDATION
Président
Alain Gagnon, consultant en conseil à la gestion
Vice-président
Richard Paré, professeur – Faculté de musique de 

l’Université Laval, organiste titulaire – Église Saints-
Martyrs-Canadiens et Palais Montcalm-Maison de 
la musique

Trésorière et secrétaire
Danielle Lepage, gestionnaire retraitée – Fonction 

publique québécoise
Administrateurs
Marc D’Anjou, organiste-titulaire – Basilique-

cathédrale Notre-Dame de Québec
Dominique Gagnon, professeur – Cégep Sainte-

Foy et Campus Notre-Dame-de-Foy, organiste-
titulaire – Sainte-Marie-de-Beauce

Me Michel Paradis, associé – Therrien Couture  
Joli-Cœur

François Ratté, consultant et propriétaire – 
HauptwerkConsultant

Charles Raymond, directeur du développement 
des affaires – Teknion

Sylvie St-Pierre, gestionnaire retraitée – Fonction 
publique québécoise

DIRECTION GÉNÉRALE DU  
CONCOURS D’ORGUE DE QUÉBEC
Marie Fortin

RELATIONS DE PRESSE
Communications Paulette Dufour
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Le Concours d’orgue de Québec tient à remercier chaleureusement ses partenaires 
et donateurs qui ont contribué à la présente édition du Concours ou de façon 
générale au bon déroulement de ses activités :

PRÉSENTATEURS DE PRIX
La famille Camille-Bernier, présentateur du 2e Prix
TELUS, présentateur du Prix du public

PARTENAIRES CULTURELS
Les Amis de l’orgue de Québec
Basilique-cathédrale Notre-Dame-de-Québec
Cathédrale Holy Trinity
Concours international d’orgue du Canada
Concours de musique de la Capitale
Festival d’orgue de Sainte-Marie
Palais Montcalm – Maison de la musique
Productions ÉJVA et l’Opéra de Lévis

PARTENAIRES MÉDIATIQUES
Fédération Québécoise des Amis de l’Orgue
The American Guild of Organists
The Royal Canadian College of Organists
Radio Classique Québec, 92,7

PARTENAIRES DE SERVICE
Casavant Frères
Hauptwerk Consultant – François Ratté
Église Saints-Martyrs-Canadiens

Nous remercions également tous ceux qui soutiennent la mission de la Fondation 
Claude-Lavoie par le biais d’une publicité dans ce programme, ainsi que ceux qui 
n’y apparaissent pas mais dont le support est néanmoins tangible et précieux, 
notamment :

Les Ateliers Bellavance
La Congrégation des Sœurs de Saint-Joseph de Saint-Vallier
La ministre de la Culture et des Communications
La ministre responsable de la région de la Capitale-Nationale
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https://www.ejva.ca/
https://www.operadelevis.ca/


TACT est la plus grande agence de 
communications et d’affaires publiques 
à propriété 100 % québécoise. 

L’expérience et la profondeur 
de notre équipe contribue à l’atteinte 
d’objectifs ambitieux ! Contactez-nous !






